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L’ILE NOTRE-DAME a pris des allures de Chinatown cette fin de semaine pour la tenue du 9 Festival international de courses de bateaux-dra­
gons. La tâche: traverser le bassin olympique, à 22 par embarcation multicolore. Plus de 35 OOO personnes par jour, selon les organisateurs, sont ve­
nues assister aux différentes catégories de compétition. L’événement prend chaque année de l’expansion: cette année, ils étaient plus de 3000 partici­
pants, formant 163 équipes, de Montréal, Boston, New York, Toronto et ailleurs. De l’animation, des spectacles, des kiosques de bouffe chinoise sont 
venus accompagner l’événement.

Santé Canada se méfie de la citronnelle
Le bon vieux produit pourrait ne plus pouvoir s'afficher comme «chasse-insectes»

GUILLAUME B O U RG AU LT-C ÔTÉ

Les mouches auraient-elles été bernées tout ce 
temps pour rien? En tout cas, selon ce qu’envisa­
ge de faire Santé Canada, les insectifuges à base 

d’huile de citronnelle ne seront bientôt plus homolo­
gués au pays en tant que «chasse-insectes», ce qui in­
terdira le maintien de cette mention sur l’étiquette. 
Non pas que l’efficacité du produit soit remise en 
question: c’est plutôt que Santé Canada manque 
d’étude prouvant hors de tout doute que la citronnel­
le n’est pas dangereuse pour la santé. Le ministère 
fédéral préfère donc jouer de prudence et mettre le

produit sur une tablette. Une décision qui pique déjà 
au vif les défenseurs d’une solution de rechange bio­
logique au DEET.

Dans un document de travail non public dont Le 
Devoir a obtenu copie, l’Agence de réglementation de 
la lutte antiparasitaire (ARIA), qui relève de Santé Ca­
nada, recommande ainsi de «mettre graduellement fin à 
l’homologation des insectijuges personnels contenant de 
l’huile de citronnelle», parce que, après une analyse des 
études disponibles portant sur ces produits, elle ne 
peut «conclure que les risques pour la santé humaine as­
sociés à [son] utilisation demeurent acceptables.»

Cette réévaluation de la citronnelle s’inscrit dans

un programme de révision générale de tous les per­
mis d’insectifuges qu’a entrepris l’ARLA depuis 
quelques années. Elle n’a ainsi rien à voir avec la 
question du virus du Nil. La réévaluation comporte 
un «examen détaillé des données scientifiques appuyant 
l'homologation d’un produit», et c’est dans ce cadre 
qu’on a notamment statué en 2002 que les chasse- 
moustiques à base de DEET ne devait pas avoir une 
concentration de ce produit supérieure à 30 % pour 
être à la fois sécuritaires et efficaces. Les huiles de la­
vande et de soya sont aussi actuellement réévaluées.
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La famille 
Kazemi 

fait appel
Mécontent de l’issue 
du procès à Téhéran, 
le ministre Pettigrew 

examine «d’autres
options»

GUILLAUME BOURG AU LT-CÔTÉ '

Pendant que le gouvernement canadien condam­
nait prudemment la fin du procès du présumé 
meurtrier de la photojournaliste irano-canadienne 

Zahra Kazemi, acquitté samedi par un tribunal de Té­
héran, les avocats de la famille de la victime ont annon­
cé hier qu’ils feraient appel du verdict, tout en mena­
çant de porter l’affaire devant 
une cour internationale.

Loin de considérer le dossier 
clos, le collectif d’avocats de la 
famille Kazemi, mené par la Prix 
Nobel de la paix Chirine Ebadi, 
veut maintenant que l’affaire soit 
renvoyée devant un tribunal pé­
nal de province. Cette cour 
compte de trois à cinq juges, 
alors que le tribunal de Téhéran 
n’en compte qu’un seul. Esti­
mant qu’il y a «des failles dans 
l’enquête que le tribunal a ignorées», Mme Ebadi a dit 
espérer que cette histoire puisse se régler en Iran 
par un procès équitable, faute de quoi elle utilisera 
«toutes les options internationales pour obtenir justice». 
Mme Ebadi avait déjà brandi cette menace le 18 
juillet, après que le tribunal de Téhéran eut mis subi­
tement fin au procès au terme de trois audiences.

De son côté, après être resté silencieux à l’énoncé 
du jugement, samedi, le gouvernement canadien a fi­
nalement exprimé hier son insatisfaction et sa décep­
tion quant au jugement «Ce procès n’a répondu aucu­
nement aux vraies questions concernant la façon dont 
Mme Kazemi est décédée et n’a pas permis d’amener 
les auteurs de son assassinat en justice», a déclaré par 
vont de communiqué le nouveau ministre des Af­
faires étrangères, Pierre Pettigrew.

Sans préciser les mesures de représailles juridiques 
et diplomatiques (l'ambassadeur Philip MacKinnon a 
déjà été rappelé au pays) que le Canada envisageait de 
prendre, M. Pettigrew affirme qu’Ottawa continue de 
mettre de la pression pour que justice soit faite, «f ex­
horte l’Iran à assumer ses responsabilités et à faire la lu­
mière sur cette affaire», demande le ministre, qui dit 
que le Canada examine «d’autres options» pendant que
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Pierre
Pettigrew

Ottawa presse 
les églises 

de renoncer 
à donner asile 
à des réfugiés

JIM BRONSKILL

Ottawa — La ministre fédérale de l’Immigration, 
Judy Sgro, demande aux églises d’abandonner 
une pratique consacrée, soit donner asile aux réfu­

giés menacés d’expulsion.
Dans la foulée de certains cas litigieux, la ministre 

çompte rencontrer sous peu les dirigeants des 
Eglises à ce sujet

«C’est une question très difficile à régler, et, à fran­
chement parler, si nous commençons à nous servir des 
églises pour entrer au Canada par la porte d’en arriè­
re, nous allons avoir d’énormes problèmes», a-t-eUe af­
firmé au cours d’une entrevue accordée à la Presse 
canadienne.

«La préoccupation première doit être d’assurer la 
protection de notre pays et des Canadiens», a-t-elle dit 
ajoutant que nul ne devrait être autorisé à se cacher 
où que ce soit

Une demi-dizaine de personnes — pour la plupart 
des gens n’ayant pu obtenir le statut de réfugié — sont
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Armstrong, Finaccessible
LAméricain bat le record des victoires du Tour 
de France, qu'il remporte pour la sixième fois
JEAN MONTOIS

Paris — L’Américain Lance 
Armstrong, inaccessible, a 
battu le record des victoires 

dans le Tour de France cycliste, 
qu’il a remporté hier pour la 
sixième fois.

La 20' et dernière étape de la 
plus grande course cycliste du 
monde a ,été enlevée sur les 
Champs-Elysées par le Belge 
Tom Boonen (Quick Step), déjà 
vainqueur à Angers pour ses dé­
buts dans le Tour. Au classement 
final, Armstrong a devancé le 
champion d’Allemagne Andreas 
Kloeden et l’Italien Ivan Basso, 
tous deux présents pour la pre­
mière fois sur le podium après les 
3391 kilomètres.

Jan Ullrich, le seul coureur alle­
mand qui figure au palmarès de la 
Grande Boucle (1997), a terminé 
en quatrième place. Le champion 
olympique, défaillant dans les Py­
rénées, est finalement resté au 
pied du podium pour la première 
fois en sept participations.

En s’imposant pour la sixième 
fois consécutive, Armstrong a dé­
passé au palmarès les quatre 
champions qui ont enlevé cinq vic­
toires fies Français Jacques An- 
quetil et Bernard Hinault le Belge 
Eddy Merckx et l’Espagnol Mi­
guel Indurain). Agé de 32 ans,
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Le Texan voudra-t-il remettre en jeu son titre l’année prochaine? 
■ Autres informations «Je ne crois pas A une année sans le Tour», a-t-11 déclaré à sa 

en page B 5 descente du podium des Champs-Elysées.

L’ENTREVUE

L’humour 
«constructif» 

de Gilbert Rozon
FABIEN DEGLISE

A
llô, t’es où?»... «Bonsoir»... «Merci 
d'être là»... «Good evening»... 
«C’est un plaisir de vous voir ici». 
Attablé au Platine, l’espace festif 
et gastronomique sous tentes ré­
servé aux artistes et invités du Festival Juste pour 
rire (FJ PR), Gilbert Rozon, le père de ce grand ras­

semblement de clowns, ne sait plus vraiment où don­
ner de la tête. Serrant une main 
ici, buvant un verre de vin là ou 
s’éloignant quelques minutes 
pour conclure un contrat, plani­
fier un voyage ou transmettre 
une idée à l’un de ses collabora­
teurs par cellulaire dans un bal­
let un brin hyperactif 

Depuis le début du festival, 
l’homme a la mondanité à fleur 
de peau. Il avait aussi, à deux 
jours de la clôture de l’événe­
ment, le sentiment d’avoir, pour 
une 22' année de suite, atteint 
une nouvelle fois son objectif: 
mettre du rire dans le cœur du 
million de festivaliers venus se 
décontracter les zygomatiques 
dans les rues du Quartier latin et des quelques 200 
000 spectateurs qui ont rempli les salles de spec­
tacles où l’humour drôle, engagé et au ras des pâque­
rettes a été servi sur planches.

Le commentaire, réchauffé année après année, n’a 
rien de très percutant. Mais, pour les organisateurs 
de cette cuvée 2004 du FJPR, fi l’est en fait beaucoup, 
compte tenu des nombreux fils à retordre rencon­
trés durant son élaboration.

Gilbert Rozon
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ACTUALITES
Niagara-on-the-Lake

Les premiers ministres provinciaux 
se rencontrent mercredi

La péréquation et le sous-financement de la santé 
seront au cœur des discussions

Après Mars et Saturne

La NASA enverra 
Messenger en orbite 
autour de Mercure

MARTIN OUELLET

Québec — Les premiers mi­
nistres provinciaux vont ten­
ter, cette semaine, de s’entendre 

sur une proposition commune de 
réforme de la péréquation et de fi­
nancement de la santé, qui sera 
soumise en septembre au premier 
ministre Paul Martin.

Le partage des richesses entre 
les provinces et le sous-finance- 
ment du système de santé seront 
les deux principaux sujets à 
l’ordre du jour de la deuxième ré­
union du Conseil de la fédération, 
qui se tiendra du 28 au 30 juillet 
dans le décor bucolique de Niaga- 
ra-on-the-Lake, en Ontario.

L’un des points forts de la ren­
contre sera le dépôt du rapport du 
groupe de travail sur le finance­
ment viable du système de santé,

Trop
d’immigrants 

qualifiés 
ne peuvent 

mettre à 
profit leurs 

compétences

Ottawa — L’économie cana­
dienne est handicapée par 
le fait que des milliers de tra­

vailleurs professionnels d’origi­
ne étrangère, dont les compé­
tences ne sont pas reconnues ici, 
doivent se contenter d’emplois 
pour lesquels ils sont surquali­
fiés, ce qui représente un véri­
table gaspillage de ressources 
économiques précieuses.

Pendant ce temps, les em­
ployeurs de tous les coins du 
pays se disent incapables de 
trouver ici les employés qualifiés 
qu’il leur faut. Tant le gouverne­
ment fédéral que les entreprises 
s’efforcent de remédier à ce pro­
blème, mais celui-ci ne fait appa­
remment qu’empirer.

Ce dossier est vu comme une 
priorité, a déclaré Judy Sgro, 
nommée de nouveau ministre de 
l’Immigration par le premier mi­
nistre Paul Martin, la semaine 
dernière.

La ministre reconnaît que des 
milliers d’employés formés à 
l’étranger attendent la recon­
naissance de leurs titres de 
compétence au Canada, de fa­
çon à pouvoir enfin occuper les 
emplois pour lesquels ils sont 
qualifiés.

Pénuries 
de travailleurs

Pour Perrin Beatty, qui prési­
de l’association Manufacturiers 
et exportateurs du Canada, le 
gouvernement a beau recon­
naître l’existence du problème, il 
ne fait pas assez d’efforts pour 
aider les travailleurs immigrants 
spécialisés dans différents do­
maines à s’insérer dans la main- 
d’œuvre canadienne.

•Nous sommes un pays riche, 
mais pas au point de nous per­
mettre de gaspiller les compé­
tences de gens talentueux», 
a-t-il déclaré.

Des sondages pancanadiens 
effectués au cours des derniers 
mois par l’association ont révélé 
que toutes les régions du pays 
connaissent des pénuries de tra­
vailleurs dans plusieurs do­
maines et un enchevêtrement de 
contraintes administratives.

Selon Mme Sgro, Ottawa et 
les provinces travaillent davanta­
ge en collaboration maintenant. 
Et les gouvernements provin­
ciaux affirment faire plus d’ef­
forts pour accélérer le processus 
de reconnaissance des compé­
tences de professionnels formés 
à l’étranger — surtout les méde­
cins et les infirmières.

Un programme de mentorat à 
l’intention des ingénieurs et des 
médecins immigrants est en 
chantier, a dit la ministre. Des 
programmes de perfectionne­
ment linguistique sont égale­
ment rendus accessibles, avant 
leur arrivée au Canada, aux can­
didats à l’immigration, afin de 
les aider à mieux préparer leur 
insertion dans le marché du 
travail.

Presse canadienne

dirigé par les premiers ministres 
de l’Ontario, Dalton McGuinty, et 
de la Colombie-Britannique, Gor­
don Campbell.

Le groupe de travail, qui avait 
été chargé plus tôt cette année 
d’évaluer les besoins des 
provinces, soumettra aux pre­
miers ministres une série de 
recommandations.

Le dépôt de ce rapport per­
mettra ainsi de préparer le ter­
rain en vue de la réunion fédéra- 
le-provinciale prévue le 13 sep­
tembre, à Ottawa, par le premier 
ministre Paul Martin.

Un premier test 
pour Martin

«Ce sera le premier grand test du 
nouveau gouvernement Martin», a 
confié vendredi, sous le couvert 
de l’anonymat, un membre de

Jeb Bush 
à Montréal
Québec — C’est à la tête d’une 
importante délégation que le frè­
re du président américain et 
gouverneur de la Floride, Jeb 
Bush, arrivera à Montréal, de­
main. «Team Florida» est com­
posée de 150 gens d’affaires et 
politiciens; elle passera deux

l’entourage du premier ministre 
Jean Charest, lors d’une interview 
accordée à la Presse canadienne.

•On espère sortir de la réunion 
de Niagara-on-the-Lake avec un 
consensus, un agenda clair et précis 
en prévision de la réunion de sep­
tembre», a ajouté l’interlocuteur 
bien au fait du dossier.

Les attentes du Québec sont 
très claires: le premier ministre 
Paul Martin, qui a promis d’ajou­
ter neuf milliards de dollars dans 
le système de santé en cinq ans, 
devra joindre l’action au discours 
dans les plus brefs délais.

Mais, du même souffle, le gou­
vernement Charest met en garde 
le fédéral contre la tentation de 
lancer des initiatives «mur-à-mur». 
Le Québec va défendre ses com­
pétences et exiger sa part de fi­
nancement, sans condition.

jours au Québec, pour ensuite 
se rendre à Ottawa, jeudi. Le 
gouverneur Bush veut principa­
lement renforcer les liens com­
merciaux et institutionnels qui 
lient le Québec et la Floride. M. 
Bush aura notamment un entre­
tien avec le premier ministre 
Jean Charest et prononcera une 
allocution devant la Chambre de 
commerce du Montréal métro­
politain. - PC

•On ne va pas à Niagara avec 
en tête de préparer une confronta­
tion avec Paul Martin à l’automne, 
a précisé la source. Mais les pro­
vinces ont leurs propres priorités et 
souhaitent un réinvestissement 
flexible, pas du mur-à-mur»

La notion de déséquilibre fiscal 
et le transfert de points d’impôt 
comme solution à ce problème 
semblent de moins en moins faire 
partie du paysage des relations 
entre le Québec et le gouverne­
ment fédéral.

•M. Martin a dit qu'il reconnais­
sait l’existence de “pressions finan­
cières’’, alors, que le mot soit “désé­
quilibre fiscal” ou un autre, s’il y a 
un problème, que l’on le règle et ce 
sera tant mieux», indique-t-on dans 
l’entourage du premier ministre.

Des faux 20$ 
à Sherbrooke
Sherbrooke — Les faux-mon- 
nayeurs profitent de la saison tou­
ristique au Québe c pour écouler 
leur argent contrefait La région 
de Sherbrooke est particulière­
ment touchée. Des dizaines de 
faux billets de 20$, d’une grande 
qualité, sont en circulation. -PC

Cap Canaveral — La NASA 
s’apprête à lancer le satellite 
Messenger dans l’espace pour une 

mission d’exploration de La planète 
Mercure, la plus proche du Soleil 

Lorsqu’il sera en orbite autour 
de cette petite planète, l’engin spa­
tial devra subir des températures 
atteignant jusqu’à 450 degrés Cel­
sius. A titre d’illustration, ce serait 
comme si 11 Soleils réunis rayon­
naient sur la Terre.

Fait à souligner, le seul élé­
ment à faire écran entre les ins­
truments scientifiques transpor­
tés par la sonde et l’extrême cha­
leur du Soleil est une sorte de 
bouclier solaire fait d’un matelas 
de tissu céramisé ayant une 
épaisseur de moins d’un centi­
mètre, cousu à la main par un 
technicien à l’aide d’un fil de fibre 
de verre enduit de Teflon.

Messenger sera le premier vais­
seau spatial à orbiter autour de 
Mercure et le premier, en plus de 
30 ans, à s’en rapprocher autant

proximité de la Terre, survoler 
deux fois Vénus et trois fois Mer­
cure, se servant de l’attraction 
gravitationnelle de ces planètes 
pour ralentir, avant de se placer en 
orbite autour de Mercure. On pré­
voit qu’elle arrivera à destination 
en mars 2011.

Mariner 10 a été le dernier en­
gin envoyé par la NASA au voisi­
nage de Mercure. Equipé d’un 
pare-soleil, il était passé à trois re­
prises à proximité de Mercure en 
1974 et en 1975, fournissant les 
premiers clichés de la planète. La 
qualité des images laissait à dési­
rer, selon nos normes actuelles. 
Les photos que prendra Messenger 
seront—de loin — supérieures.

Les scientifiques cherchent à sa­
voir comment la planète a évolué 
comme elle l’a fait, et si les cratères 
perpétuellement sombres qui s’y 
trouvent, aux pôles, ont déjà conte­
nu de la glace. Tout ce que les 
scientifiques pourront apprendre 
de la formation de Mercure les ai­
dera à mieux comprendre les ori­
gines des autres planètes situées àUn long voyage

Même si Mercure est située à 
80 millions de kilomètres de la 
Terre à son point le plus rappro­
ché, Messenger devra franchir huit 
milliards de kilomètres, en spira­
le, pour y arriver. C’est qu’il est 
technologiquement impossible 
d’effectuer un vol direct vers Mer­
cure, un trajet qui ne prendrait 
que quelques mois. Aussi la son­
de devra-t-elle passer une fois à

proximité du boleü, soit Vénus, la 
Terre et Mars.

Une fois sa mission accomplie, 
en 2012, Messenger continuera à 
tourner en orbite autour de Mer­
cure jusqu’à ce que l’engin s’écra­
se à fa surface de fa planète.

Le coût de fa mission est évalué 
à 427 millions $US.

Associated Press

Un Inuit poursuit Ottawa 
pour discrimination collective

Edmonton — Kiviaq, un Inuit 
d’Edmonton autrefois connu 
sous le nom de David Ward, a in­

tenté la semaine dernière une 
poursuite contre Ottawa, qu’il ac­
cuse de pratiquer 1a discrimina­
tion à l’égard de son peuple.

Des experts avancent que ses 
efforts pour obtenir de nouveaux 
programmes sociaux fédéraux 
pour les 50 000 Inuits du pays sont 
dignes de considération. Ils 
croient aussi que l’initiative, si elle 
réussit, pourrait révolutionner 1a 
relation entre les Indiens sans sta­
tut, les Métis, les provinces et le

gouvernement fédéral.
Il reproche à Ottawa de fournir 

une meilleure aide financière en 
éducation, en santé et pour le loge­
ment aux Indiens reconnus qu’aux 
Inuits. La poursuite, soumise le 16 
juillet en Cour fédérale, se fonde 
sur fa Charte des droits pour faire 
valoir que les Inuits devraient jouir 
du même statut que les Indiens 
inscrits, qui ont accès à tout un 
éventail de mesures, notamment 
un programme d’aide pour les per­
sonnes désireuses d’obtenir une 
éducation supérieure.

Presse canadienne
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Une autre institution fout le camp

oxFcwsy

éT\

MINAKO KANO REUTERS

LES FAMEUX autobus rouges à deux étages des rues de Londres, apparus pour la première fois 
en 1954, seront retirés de la circulation d’ici la fin de 2005, ont annoncé hier les autorités londo­
niennes, parce que ces véhicules ne sont pas adaptés au transport des handicapés et des personnes 
âgées.

Ottawa

Les contrats de publicité 
ne sont pas mieux gérés qu’avant

Ottawa — Une autre vérification du mode d'attri­
bution des contrats de publicité par le gouverne­
ment fédéral a levé le voile sur une gestion déficien­

te, où des dossiers disparaissent et des factures sont 
non conformes.

L’enquête de Travaux publics aurait dû constater 
une amélioration notable dans l’attribution de 
contrats de publicité de 2000 à 2003, notamment en 
raison des changements décidés au terme de 1a véri­
fication précédente, qui a porté sur 1a période allant 
de 1997 à 2000.

En 2001, le gouvernement avait modifié ses procé­
dures parce que d’importants problèmes de gestion 
avaient été observés dans les contrats accordés aux 
agences de publicité.

Mais 1a nouvelle révision, terminée en novembre 
2003, n’a pas relevé d’améliorations. Les enquê­
teurs ont d’ailleurs été incapables de mettre la 
main sur cinq pour cent des dossiers qu’ils avaient 
choisi d’examiner.

Dans les dossiers qu’ils ont pu consulter, l’énoncé 
des choses à faire était inadéquat, les justifications 
du choix d’un fournisseur plutôt qu’un autre étaient 
insuffisantes et, bien souvent, aucun travail adminis­
tratif n’avait été effectué pour démontrer 1a validité 
des factures soumises.

•La capacité de [Travaux publics) à démontrer la 
qualité de ses pratiques de gestion des contrats de publi­
cité demeure compromise», indique le rapport, obtenu 
grâce à fa Loi d’accès à l’information.

La supervision de l’attribution des contrats de pu­

blicité «n 'a pas pu être contrôlée de façon suffisante par 
ce processus de révision pour qu’il soit possible de 
conclure que la gestion était efficace».

Ces conclusions sont presque identiques à celles 
issues de 1a révision des dossiers de 1997 à 2000, ce 
qui laisse entendre que l’argent des contribuables 
n’est pas mieux administré qu’avant 

En novembre dernier, le rapport interne portant 
sur la période de 2000 à 2003 a été transmis aux 
cadres supérieurs du ministère des Travaux publics, 
au moment même où fa vérificatrice générale, Sheila 
Fraser, complétait elle aussi sa propre enquête sur fa 
gestion gouvernementale des contrats de publicité et 
de commandite.

Le rapport de Mme Fraser a couvert une période 
de quatre ans, à partir de 1997, alors que 1a deuxiè­
me révision de Travaux publics s’est penchée sur les 
dossiers allant jusqu’au 31 mars 2003.

•Les règles ont été enfreintes ou négligées à toutes les 
étapes de la procédure d’attribution pendant une pério­
de de quatre ans, a constaté Mme Fraser, et il existe 
peu de preuves que les services ont été rendus en contre­
partie des sommes dépensées. »

En avril 2003, le gouvernement a annoncé des 
changements dans sa gestion des contrats de publici­
té, et le programme fédéral des commandites, qui a 
permis d'attribuer plusieurs millions de dollars de 
contrats à des firmes proches des libéraux, a été abo­
li par le premier ministre Paul Martin, en décembre.

Presse canadienne
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actuellement réfugiées dans des églises au Canada, en 
vertu d’une tradition séculaire remontant au Moyen- 
Age, quand les églises européennes se voulaient des 
sanctuaires pour les personnes persécutées.

Le révérend Chris Ferguson, porte-parole de l'Égli­
se unie du Canada pour les questions relatives à la jus­
tice, a accueilli favorablement la volonté exprimée par 
Mme Sgro de débattre de cette question. Il a rappelé 
qull avait demandé de rencontrer la ministre il y a plu­
sieurs mois.

Mais il a insisté pour dire qu’il est parfois nécessai­
re de donner asile à des gens menacés d’expulsion, 
parce que le système fédéral visant à établir le statut 
de réfugié est affligé de graves lacunes. Une église 
n’offrira l’asile à quelqu’un que lorsque le Canada en­
freint la loi, qu’il ne remplit pas ses obligations interna­
tionales, a-t-il affirmé.

Les défenseurs des réfugiés et des membres du 
clergé se sont inquiétés, il y a quatre mois, quand dix 
policiers ont envahi l’église Saint-Pierre, de l’Église 
unie à Québec, pour s’emparer de Mohammed Cher- 
fi, qui s’était réfugié au sous-sol du bâtiment

M. Cherfi, qui est menacé d’expulsion à destination 
de l’Algérie, a été arrêté pour avoir présumément 
contrevenu aux conditions de sa libération sous cau­
tion et a été remis aux autorités de l’Immigration.

Selon la ministre, cette histoire se répétera tant que 
les églises continueront à accueillir des gens recher­
chés par les autorités. «Personne ne peut se soustraire à 
la loi», a-t-eDe maintenu.

Aucune date n’a été fixée pour Ja rencontre entre la 
ministre et les représentants des Églises, rencontre au 
cours de laquelle Mme Sgro prévoit inviter les diri­
geants religieux à venir lui parler directement des cas 
litigieux d’immigrants et de demandeurs du statut de 
réfugié.

Presse canadienne

Dacca submergée

Dacca — Secouristes et bénévoles s’employaient 
désespérément hier à renforcer des digues desti­
nées à protéger Dacca de la montée des eaux, alors 

que le bilan des inondations consécutives aux pluies 
de la mousson a atteint 227 morts, après l’annonce de 
25 nouveaux décès par les autorités du Bangladesh.

Ailleurs, les inondations consécutives à la mous­
son ont coûté la vie à 545 personnes en Inde, 102 au 
Népal et cinq au Pakistan.

Au Bangladesh, les cours d’eau autour de la capita­
le sont sortis de leur lit, provoquant l’inondation de 
40 % de la capitale, qui compte 10 millions d’habi­
tants. Des centaines de personnes vivant dans des 
quartiers submergés par les eaux ont trouvé refuge 
dans des écoles ou des bureaux, tandis que des se­
couristes aidés de bénévoles empilaient des sacs de 
sable pour renforcer deux digues à l’ouest et au sud- 
est de la ville.

La situation sur le front des inondations devrait par 
ailleurs s’aggraver dans une vingtaine de secteurs du 
centre et du nord-est du pays, en raison des crues ali­
mentées par les pluies de la mousson, selon le centre 
de prévision des inondations.

Depuis le début de la mousson, en juin, les inonda­
tions ont affecté plus de 20 millions de personnes 
dans plus des deux tiers des districts du pays.

Associated Press
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la famille fait appel. Le minisfre a dit souhaiter que 
d’appareil judiciaire iranien [ait] le courage d'agir».

Des commentaires que le fils de Zahra Kazemi a 
fustigés. «Cest odieux et révoltant, a dit hier Stephan 
Hachemi, visiblement ulcéré du manque de fermeté 
du gouvernement dans le dossier. Ce sont les mêmes 
genres de commentaires irresponsables, évasi/s et sans 
engagement auquel j’ai eu droit tout au long de l'année 
Le ministère doit me donner des réponses maintenant, 
s’engager sur les mesures et les sanctions diplomatiques 
qu’il compte prendre.» Hachemi se demande notam­
ment pourquoi l’ambassadeur iranien n’a pas été ren­
voyé. «Moi, ce que /espère, c’est que le gouvernement ca­
nadien aura le courage d’agir. Pas seulement de revoir 
ses options»

Besoin d’informations
Mais, selon un porte-parole du ministère des Af­

faires étrangères, André Lemay, la porition du Canada 
n’est que temporaire: Ottawa veut attendre d’obtenir 
des informations supplémentaires sur le jugement 
D’ici là, aucune sanction ne sera prise. «Avant d’agir, 
nous voulons avoir des précisions sur certains poin's.

Par exemple, quand le gouvernement dit qu'il y a absen­
ce de preuves, est-ce que c’est parce qu’il n’a pas le bon 
coupable [ce que la famille Kazemi affirme], ou bien ça 
veut dire qu’il n'y a tout simplement pas de preuves dans 
ce dossier?» M. Lemay ajoute qu'Ottawa s'interroge 
aussi sur l'offre de payer le «prix du sang» à la famille 
de la victime: «Si pour eux c’est une façon de s ’en laver 
les mains, c’est important de le savoir».

Pour obtenir ces explications, le Canada compte 
sur son personnel d’ambassade, resté en poste mal­
gré le rappel de l’ambassadeur, et sur certains «pays 
amis» qui pourraient donner un coup de main. «Le 
flit que Téhéran ne reconnaisse pas la nationalité ca­
nadienne de Kazemi complique les choses», reconnaît 
André Lemay.

Concernant les mesures de représailles envisagées, 
il mentionne que differentes avenues sont étudiées de­
puis un bon moment déjà. Gel de toutes relations di­
plomatiques? Sanctions économiques? Toutes les 
portes sont ouvertes, dit André Lemay. mais il est 
«dangereux de s’avancer avec les éléments d’inftrmation 
que nous avons. Chose certaine, une décision sera prise 
dans les jours à venir»

Maquillage
Seul inculpé pour le meurtre de Zahra Kazemi, 

l’agent des renseignements Mohammed Reza Agh- 
dam Ahmadi a été acquitté samedi pour «manque de 
preuves» par le tribunal de Téhéran. En l’absence de

condamnation, le gouvernement doit, selon la loi isla­
mique. payer «le prix du sang» à la famille de la vk'time, 
soit l’équivalent d’environ 14 (XX) $US, La famille a déjà 
refusé cette somme.

Hier, les autorités iraniennes ont fait une déclara­
tion indiquant qu elles étaient d’accord avec le verdict 
rendu la veille. «Depuis le tout début, le gouvernement 
iranien croyait en l'innocence de l’accusé et la cour est 
arrivée à la même conclusion», a dit le porte-parole du 
ministère iranien des Affaires étrangères.

Mais, selon Stephan Hachemi, le procès n’a été que 
du maquillage. «Le gouvernement iranien protège des 
coupables, notamment des gens qui travaillent dans le 
système judiciaire, a-t-il dit. Dans toutes les branches du 
gouvernement, on connaît la vérité et tm ne parle pas du 
dossier»

Arrêtée en juillet dernier pour avoir pris des clichés 
de l’extérieur d’une prison de Téhéran au cours d’une 
manifestation d’étudiants contre le gouvernement, 
Zahra Kazemi est décédée en prison, les autorités ira­
niennes avaient d’abord prétendu que la fenune de 54 
ans était morte d’un infarctus, mais un comité prési­
dentiel avait par la suite divulgué qu’elle avait péri des 
suites d’une fracture du crâne et d'une hémorragie cé­
rébrale causée par un coup revu à la tête.

Le Det<oir
Avec VAgence France-Presse 

et la Presse canadienne
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Armstrong a dominé outrancièrement la course avec 
sa formation US Postal, victorieuse du contre-la- 
montre par équipes (pour la deuxième fois).

Dans un appel téléphonique logé depuis son ranch 
de Crawford, au Texas, le président Geoige Bush lui a 
lancé: «Vous êtes époustouflant!»

Entre Liège (Belgique) et Paris, le Texan a gagné au 
total cinq étapes individuelles et le contre-la-montre par 
équipes, son meilleur score depuis sa prise du pouvoir 
en 1999, lorsqu’il était revenu sur le Tour après avoir 
guéri d’un cancer.

Dans la montagne, Armstrong s’est affirmé le plus 
fort Déterminé à ne «pas faire de cadeau», selon sa 
propre expression, en dehors de l’arrivée à La Mongie 
laissée à Basso, il a enlevé quatre étapes (Plateau de 
Beille, Villard-de-Lans, contre-la-montre de l’Alpe 
d’Huez, le Grand-Bomand). Le Texan a montré aussi 
sa supériorité dans les contre-la-montre, qu’il a domi­
né^ nettement

À l’arrivée, il a repoussé son suivant (Kloeden) à 6 
minutes et 19 secondes. D a devancé Basso de 6,40 mi­
nutes. Contesté avant le départ de cette 9T édition, 
après la publication d’un livre l’accusant implicitement 
de dopage, Armstrong a enlevé sa victoire «la plus maî­
trisée», suivant la formule de son directeur sportif, Jo­
han Bruyneel. Un an après avoir été accroché dans

l’édition du centenaire, à fa fois à cause de la canicule et 
d’une chute qui avait contrarié sa préparation, le cham­
pion américain a repris ses distances sur tous ses ri­
vaux. D a fait le vide dans les rangs de ses adversaires, 
au point que la concurrence paraît singulièrement 
désarmée à l’horizon du Tour 2005.

Le Texan voudra-t-il remettre en jeu son titre? Les 
avis sont partagés, dès lors qu’Armstrong a laissé la 
porte ouverte à d’autres hypothèses en annonçant vou­
loir réfléchir avant de prendre une décision.

Le souhait de se trouver un nouveau défi, les appels 
d’Italie pour l'indter à disputer le Giro, auquel il n’a ja­
mais pris part, le rééquilibrage de la saison dans le 
cadre du nouveau circuit UCI ProTour et la reconnais 
sance de son importance s’il parvenait à lui seul à re­
dresser le niveau d’autres épreuves: tout plaide pour 
une pause après six victoires au Tour en six éditions. 
«Par-dessus tout, il n’a plus rien à prouver», reconnaît iui 
haut dirigeant de la Grande Boude, qui s’attend à voir le 
champion américain faire l’impasse l’année prochaine.

Les propos qu’Armstrong a tenus après le contre-la- 
montre de Besançon samedi renforcent toutefois l’hy­
pothèse opposée: «Le Tour est la plus grande course du 
monde, c’est l’épreuve que j’aime le plus. Je ne peux pas 
imaginer ne pas faire le Tour», a déclaré le champion de 
l’épreuve, en prédsant «Si je reviens, ce sera en condi­
tion parfaite, pour gagner, pas pour faire une balade. »

L’engagement pour trois ans d’un nouveau parrai- 
neur, Discovery Channel, apporte un élément supplé- 
fnentaire à la question. La chaîne américaine exigera-t- 
elle la présence d’Armstrong dans le peloton du Tour

de France? À sa descente du podium des Champs-Ely­
sées, il a laissé entendre qu’il reviendrait l’année pro- 
draine pair ime septième victoire dans le Tour de Fran­
ce cycliste. «Le Tour est la plus belle course du monde, 
pour le cyclisme, pour mon équipe, pour mon nouveau 
commanditaire Discovery Channel. Je ne crois pas à une 
année sans le Tour», a déclaré Armstrong à propos de la 
suite de sa carrière. Mais «ce n'est pas décidé à cent pour 
cent. On verra».

Ses adversaires ont failli pour des raisons diverses. 
Les grimpeurs espagnols ont cédé, dès l'étape des pa­
vés pour Iban Mayo (vainqueur du Dauphiné) ou dans 
les Pyrénées pour Roberto Heras, qui n’a pas retrouvé 
son rendement passé au service d’Armstrong.

L'Américain Tyler Hamilton, autre ancien lieutenant 
du «patron», ne s'est pas remis de sa chute d'Angers. 
Quant à Ullrich, le dauphin habituel d’Armstrong, il a 
fléchi dès les premiers grands cols avant de se re­
prendre partiellement dans les Alpes.

Sur sa route, le futur vainqueur a bénéficié d’un 
maximum de circonstances favorables. Après la victoire 
de 111S Postal dans le contre-la-montre par équipes, il a 
eu l’intelligence de laisser filer son maillot jaune, qui a 
été récupéré par le jeune Thomas Voeekler (25 ans). *

L'équipe du champion de France a donc aidé à 
contrôler la course afin que Voeekler, l’une des révé­
lations de l’épreuve par son tempérament, puisse res­
ter le plus longtemps possible en jaune. L’aventure 
s’est terminée seulement dans la première étape al­
pestre, après dix journées de rêve.

Agence France-Presse

CITRONNELLE
SUITE DE LA PAGE 1

À moins d’un changement de cap, la citronnelle 
pourrait donc bientôt perdre son «permis d’exploi­
tation». Mis au courant du changement envisagé, 
le président des produits Druide, Alain Renaud, 
trouve la situation paradoxale. «Ça fait des dizaines 
d’années que les gens utilisent la citronnelle sans 
qu’on ait jamais pu démontrer qu’il y a des risques 
précis pour la santé [en usage normal]. Il n’y a pas 
de problème, mais on nous demande de prouver 
notre innocence.»

Au bureau de PARLA, on s’est d’abord refusé à 
commenter l’informatipn. «Le document est en cours 
d’impression, explique Edith Lachapelle, il sera public 
dans quelques semaines. À partir’de là, les gens auront 
60 jours pour envoyer leurs commentaires.» Mais, du 
même souffle, Mme Lachapelle a reconnu que 
l’agence préparait des fiches de questions-réponses 
pour que ses agents puissent répondre rapidement 
aux questions. Donc? «C’est vrai que, pour l’instant, 
c’est la recommandation avancée.»

«C’est sûr que ça risque de faire un tollé, dit-elle. 
Mais nous devons prendre des décisions en fonction des 
données que nous avons en main. Et ces données-là, ac­
tuellement, ne sont pas suffisantes pour affirmer que la 
citronnelle est sans danger pour la santé. Nous avons 
des doutes sur certains points [dont une possible pré­
sence de méthyleugénol, un agent potentiellement

ROZON
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«Depuis deux ans, tout est plus compliqué, lançait Gil­
bert Rozon vendredi dernier, en entrevue au Devoir. Le 
monde a été plongé dans une minidépression psycholo­
gique avec l’élection aux quatre coins du globe de drôles 
de gouvernement (Bush, Berlusconi, Chirac) et la mon­
tée de mouvements religieux de droite. Je ne veux pas 
sombrer dans l’ésotérisme, mais cela a eu un impact sur 
les rapports humains, qui deviennent maintenant plus 
difficiles. Conclure un contrat avec un artiste, par 
exemple, c’est un tour de force. Aujourd'hui, les gens di­
sent non avant même que tu aies commencé à parler.»

L’«affaire» Dieudonné
N’empêche, malgré ce blues, l’homme d'affaires a 

réussi paradoxalement cette année à attirer dans la 
métropole son lot de productions locales ou interna­
tionales qui ont séduit Tout comme plusieurs têtes 
d’affiche qui, malgré elles parfois, ont défrayé la 
chronique. Comme ce Dieudonné cloué au pilori par 
une poignée de groupes de pression juifs qui l’ont 
vertement accusé d’antisémitisme avant même qu’il 
ne soit monté sur scène.

«Ça a beaucoup brassé, reconnaît-il. On a été agressé, 
menacé. J’ai même été accusé d'avoir déshonoré la com­
munauté juive en présentant ce spectacle. Cétait complè­
tement hystérique. Je ne m’attendais pas à ça à Montréal.»

La chose n’a pas été calculée, avoue ce fin calcula­
teur et homme d’affaires redoutable à l’origine de l’em­
pire qui porte son nom... et l’humour sur plusieurs 
continents. Mais elle rien a pas été moins bonne pour 
l’humoriste engagé français, partiellement camerou­
nais par son père, dont la présence à Montréal cette an- 

• née est qualifiée par Rozon de «triomphe».
«Mais ce n’est pas à cause de la polémique, ajoute-t- 
C’est la qualité du spectacle qui est à l’origine de ça. 
preuve, pendant la controverse, nous vendions 200 

billets par jour. Quand le spectacle a commencé, nous 
sommes passés à 800 billets par jour, à cause du

cancérigène]. Nous devons, adopter en conséquence 
une approche prudente». Édith Lachapelle ajoute 
qu’une perte d’homologation n’est pas définitive. «Si 
on réussit à fournir les données manquantes, rien ne 
nous empêchera de changer la décision.»

Grosse perte
Dangereuse, la citronnelle? Pourtant, le produit 

est considéré sans risque depuis 1948 aux États- 
Unis. Un document de l’Institut national de santé pu­
blique du Québec (INSPQ) datant de 2002 conclut 
d’ailleurs lui aussi aux vertus de fa citronnelle (si elle 
est utilisée en suivant les indications). Quelques 
risques d’éruption cutanée ou de réaction allergique 
sont évoqués, ainsi qu’une probabilité de sensibilisa­
tion de la peau. Mais rien de majeur. Et très peu de 
cas d’intoxication à l’huile de citronnelle ont été retra­
cés dans la littérature médicale.

Pour une petite entreprise comme Druide (qui 
évalue à 10 % les parts de marché de la citronnelle au 
Canada), les conséquences d’une perte d’homologa­
tion seraient très lourdes. «Si on est décalé dans les 
rayons des huiles, ça va nous nuire énormément, affir­
me Alain Renaud, qui a fondé son entreprise il y a 25 
ans. Santé Canada nous demande de fournir des 
études qui coûtent cher à produire. Si c'est possible 
pour les grosses entreprises qui produisent du DEET, 
ça ne l’est pas pour nous. Et personne ne veut nous ai­
der à payer ces études.»

«C’est drôle qu 'on soit si sévère avec un produit natu­
rel dont on connaît les qualités, poursuit M. Renaud, 
alors qu’un dissolvant à plastique neurotoxique [le

bouche-à-oreille. C'est que ce gars-là est gigantesque. Et 
il le prouve avec ce show écrit en trois semaines seule­
ment, qui finalement est un puissant essai intellectuel.»

La pâte, un brin amère pour certains, a levé, Dieu- 
donné Mbala Mbala déplaçant en effet les foules avec 
sa charge vitriolique contre la pensée unique, la frilosi­
té de la communauté juive face à la critique, mais aussi 
contre leur victimisation à outrance qui tend à faire ou­
blier, aux dires de l'humoriste, que les juifs n’ont pas 
été les seuls à souffrir et à composer avec le racisme 
au fil des siècles. «C’est un chefd’œuvre, ajoute Rozon. 
Il est temps que des gens commencent à porter des coups 
sur ces sujets-là pour ouvrir des brèches. C'est la seule fa­
çon que l’on a de s’en sortir.»

Affecté par les commentaires disgracieux et les 
discussions entre amis en forme de procès auxquels 
il a dû faire face dans les dernières semaines à cause 
de ce choix éditorial, Rozon reste tout de même se­
rein face à cette musique aux tonalités dissonantes. 
Conscient d’avoir fait le bon choix.

Ce choix vient d’ailleurs renforcer le paradoxe du 
créateur du FJPR qui, après deux ans presque sabba­
tiques, une thérapie visant à mieux se connaître ou à 
s’amender pour les erreurs du passé et un rappro­
chement dans la dernière année avec sa femme et 
ses enfants, cherche désormais à rendre les humains 
meilleurs — dit-il — en amenant l’humour à flirter 
avec des frontières qui sont loin d’avoir fait la renom­
mée de son empire: celle de l’engagement, de la cri­
tique éclairée et constructive et de l’avancement de 
la pensée humaine.

L’objectif est à des années-lumière de la tradition­
nelle joke de cul douteuse, de l’autopsie des relations 
hommes-femmes ou encore de la charge prévisible 
contre les politiciens qui encore cette année ont, en 
chœur, fait les beaux jours du festival. «Mais j'ai 
beaucoup voyagé avec mes gars cette année, dit-il. C’est 
d’ailleurs un privilège d'être capable de se frotter à 
d’autres cultures et d’en tirer profit. Et aujourd’hui, 
quand je pense à l'avenir, je me demande quel héritage 
je veux leur laisser.»

À la question, Rozon apporte déjà un semblant de 
réponse côté programmation, qui cette année a laissé 
une large place aux artistes arrivant avec leur concep-

DEET] est admis et toléré, même si on connaît ses dan­
gers. Il y a comme un déséquilibre que je ne m explique 
pas.» De son côté, Édith Smeesters, de la Coalition al­
ternative pesticides (CAP), qualifie la décision de 
Santé Canada ^'«aberrante. Ça s’apparente à du har­
cèlement contre les petites entreprises qui proposent 
une solution de rechange naturelle au DEET.»

À l’ARLA, on rejette l’argument. «Nous,n’avons 
rien contre la vente de citronnelle, rétorque Édith La­
chapelle. Si le DEET est homologué, c’est que nous 
avons statué qu'il n’était pas dangereux quand on l'uti­
lise en suivant les indications [je DEÉT est notam­
ment efficace plus longtemps que la citronnelle]. Il 
faut faire attention avec le mythe qui veut que si c’est 
naturel, ce n’est pas dangereux, et que si c’est chimique, 
c’est automatiquement néfaste.»

Huile contre dissolvant
La citronnelle est une plante vivace dont on extrait 

l’huile essentielle par distillation. Cette huile est mé­
langée à une base végétale pour créer le chasse- 
moustique tel qu’on le connaît. Homologuée au Ca­
nada pour la première fois dans les années 40, la ci­
tronnelle, et son odeur, a un effet répulsif sur les in­
sectes piqueurs.

De son côté, le DEET a été inventé par l’armée 
américaine en 1946 pour servir initialement de dis­
solvant à plastique (bien des fils de pêche en ont fait 
les frais). Mais le produit dégage aussi une vapeur 
qui rend les maringouins confus et les désoriente.

Le Devoir

tion de l’humour produite sur un autre continent Un 
exemple: les Exceptionnels — c’est le nom d’une série 
présentée lors de ce festival — étaient cette année 
Dieudonné, Pierre Richard ou encore Laurent Gerra, 
tous trois de France, accompagnés ailleurs dans la 
grille de leurs compatriotes Elie Semoun, Jean-Luc Le­
moine, Patrick Guiîlemin, Anne Roumanouf ou encore 
du Suisse Marc Donnet-Monay.

Largement publicisées, ces présences se sont aussi 
fait sentir dans plusieurs des galas du FJPR, ce qui a 
valu au passage à Rozon quelques flèches lancées par 
des critiques se demandant où était passés les drôles 
du Québec. «Il y en avait aussi beaucoup, lance-t-il. 
Mais il faut être conséquent. Le monde dans lequel je vis 
et dans lequel mes enfants évoluent est international. Et 
je ne me sentirais pas à l’aise, ni avec moi, ni avec le pu» 
blic, si le festival ne reflétait pas cette réalité avec laquelle 
nous ne sommes plus les seuls à composer.»

La quête de 1 ^héritage sain à léguer à sa progénitu­
re, Rozon la façonne d’ailleurs jusque dans les 
moindres détails de son organisation. Et les invités 
du Platine en ont.d'ailleurs eu la preuve cette année.

D’ordinaire sur le bras du géant de l’humour en 
tout genre, les verres de vin, les cuisses de canard en 
sauce et les pavés au chocolat sortaient cet été des 
cuisines en échange d’une bonne poignée de dollars. 
Une première. «Ça n’avait plus de sens, dit, tout en fi­
nissant son énième verre de vin, celui qui avoue ré­
fléchir beaucoup en ce moment au gaspillage, à la 
surconsommation et à son rapport avec l’argent Je 
ne pense pas qu’on aide les gens en les déconnectant de 
la valeur des choses. Cette année, les gens qui viennent 
ici payent leur repas. Et quand on décide de les inviter, 
cela devient exceptionnel. Certes, je découvre tout ça 
un peu tardivement dans ma vie. Mais quand on com­
mence à prendre conscience de certaines choses comme 
cela, là, il est difficile de revenir en arrière. Et c’est le 
cadeau que je veux faire à mes enfants. »

Pas de doute, si les artistes du 22' Festival Juste 
pour rire ont fermé boutique hier soir à Montréal, la 
transfonnation de son géniteur, elle, semble toujours 
bel et bien être en représentation...

Le Devoir
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LES SPORTS
Tour de France

Virenque entre 
dans l’histoire

Paris — Pour l’histoire du Tour 
de France et ses partisans 
toujours plus nombreux au bord 

des routes, il n’aura porté qu’un 
seul maillot dans sa carrière: le 
blanc à pois rouge du meilleur 
grimpeur du Tour.

Dix ans après avoir enfilé sa pre­
mière tunique de meilleur grim­
peur, Richard Virenque est entré de 
plain-pied dans l’histoire du Tour de 
France, hier, en remportant pour la 
septième fois la tunique reconnais­
sable entre mille. Une septième fois 
qui pourrait aussi être sa dernière.

C’est jeudi dernier, sur les pentes 
des cols du Glandon et de la Made­
leine, que l’enfant chéri de la Gran­
de Boude a définitivement conquis 
«son» maillot, dépassant ainsi au 
palmarès du Grand Prix de la mon­
tagne les sextuples vainqueurs Lu­
cien Van Impe et Federico Baha- 
montes. Il l’avait récupéré le 14 
juillet, après sa victoire à Saint-Flour 
marquée au sceau du panache. «Je 
sais de quoi ça parle le panache, je 
suis Jait de ça», a confié le Varois de 
34 ans à l’arrivée du Tour de France 
hier sur les Champs-Elysées.

En plus du titre de meilleur 
grimpeur du Tour de France 2004 
(qu’il avait déjà remporté en 1994, 
1995,1996,1997,1999 et 2003), Vi­
renque a également été distingué 
comme le «super combatif» du 
Tour cette année, grâce notam­
ment à ses 422 kilomètres d’échap- 
pée. Mais ce qui le touche bien sûr 
le plus, c’est sa deuxième peau, le 
maillot à pois. «C’esl la récompense

m

STEFANO RELLANDINIÀ REUTERS
Virenque et son maillot à pois.

de mon omniprésence dans le Massif 
Central, dans les Pyrénées et dans les 
Alpes, a déclaré Virenque. C’était 
une mission très difficile. Mais j’ai 
eu la chance d’être dans une très bon­
ne condition physique sur ce Tour» 

Virenque est donc une nouvelle 
fois le meilleur grimpeur du Tour. 
Mais ce pourrait bien être la der­
nière. Sur les Champs-Elysées 
hier, Virenque a en effet répondu 
d’un très grave «ce n’est pas sûr» à 
la question de savoir s’il serait pré­
sent à nouveau sur les routes du 
Tour en 2005. Un peu plus tôt cet­
te semaine, il avait affirmé: «On ne 
fait qu’un temps dans le vélo; j’ai 
marqué mon empreinte dans le 
Tour, c’est ce que je voulais».

Associated Press

Expos 6, Marlins 4

Coup de balai des Expos
RICHARD M I LO

Le suspense a duré cinq manches et deux tiers.
Dominant, Livan Hernandez a flirté avec un 

match parfait alors que les Expos l’ont emporté &4 
contre les Marlins de la Floride devant 9 688 per­
sonnes, hier, pour balayer la série de trois matchs et 
porter à quatre leur séquence de victoires, égalant 
leur sommet cette saison.

Hernandez (7-10), qui n’avait pas remporté de déci­
sion à ses trois derniers départs, a retiré les 17 pre­
miers frappeurs à lui faire face avant de céder des buts 
sur balles après deux retraits en sixième au frappeur 
suppléant Josh Willingham, et à Juan Pierre. D a lancé 
quatre balles de suite à Willingham et Pierre, qui avait 
rapidement eu un compte d’aucune balle et deux 
prises, s’est battu pour obtenir sa passe gratuite.

Puis, à la septième, Mike Lowell, le premier frap­
peur de la manche, a réussi un double au champ 
centre droit s’élançant sur le premier tir de Hernan­
dez. Les deux fois, après le premier but sur balles et le 
premier coup sûr, la foule s’est levée spontanément 
pour applaudir Hernandez. D a aussi été chaleureuse­
ment applaudi quand il s’est présenté au bâton à la hui­
tième et les applaudissements ont augmenté d’intensi­
té quand il a réussi un double au champ droit 

Après le double de Lowell, Hernandez a perdu son 
jeu blanc en cédant un simple au champ intérieur à Mi­
guel Cabrera, une balle qui a bondi par-dessus lui, et 
un simple d’un point au champ droit à Hee Seop Choi.

Hernandez a donné six coups sûrs, deux buts sur 
balles et quatre points en huit manches et un tiers. Il 
n’était qu’à deux retraits d’un sixième match complet 
cette saison quand D a donné trois coups sûrs de sui­
te et un point à la neuvième.

C’est Luis Ayala qui a terminé la rencontre pour réa­
liser son premier sauvetage, mais ce fut difficile. H a 
cédé des simples d’un point à Lenny Harris et Jeff Co- 
nine avant de mettre fin au match, avec des coureurs 
aux extrémités, eri retirant Willingham au bâton.

Les Expos ont donné un bon coussin à Hernandez 
en inscrivant quatre points à la troisième quand Tony 
Batista a réussi un circuit de trois points et Ron Callo­
way, un simple d’un point 

Justin Wayne (3-3), un ancien premier choix des Ex-

CHRISTINNE MUSCHI REUTERS
Cabrera a été coincé au deuxième coussin par Alex 
Gonzalez, qui a ensuite complété le double-jeu.

pos, effectuait son premier départ après 18 présences 
en relève. D n’avait pas travaillé plus que deux manches 
et demie cette saison et il a eu un passage à vide à la 
troisième quand il a donné quatre coups sûrs, dont le 
circuit de Batista, et deux buts sur balles. En cinq 
manches, Wayne a cédé six points, quatre mérités, huit 
coups sûrs et trois buts sur balles.

Endy Chavez a réussi deux simples à ses deux 
premières présences, puis il a obtenu un but sur 
balles. Sur une lancée, il totalise 15 coups sûrs à ses 
neuf derniers matchs.

Presse canadienne

LIGUE NATIONALE
Section Est

G p Moy. Dit!
Atlanta 52 45 536 —

Philadelphie 52 46 .531 1/2
Floride 48 50 .490 41/2
New York 47 50 .485 5
Montréal 37 §1 .378 151/2

Section Centrale
St. Louis 62 36 633 —

Chicago 52 46 .531 10
Cincinnati 50 49 .505 121/2
Houston 49 49 .500 13
Milwaukee 48 49 .495 131/2
Pittsburgh 47 49 490 14

Section Ouest
Los Angeles 57 40 .586 —

San Diego 54 44 .551 31/2
San Francisco 55 45 .550 31/2
Colorado 42 56 429 151/2
Arizona 31 69 .310 271/2

Hier
Montrial 6, FlorM* 4

Chicago Cubs 2 Philadelphie 3 
Cincinnati 5 Pittsburgh 6 
Milwaukee 1 Houston 9 

San Francisco 0 St. Louis 6 
San Diego 3 Los Angeles 0 

Colorado 3 Arizona 2 
Atlanta 4 N. Y. Mets 3

Auilourd’
a Montr

hui
N.Y. Metis Montréal. 19h05
Philadelphie en Floride. 19h05 

Atlanta à Pittsburgh, 19h05 
St. Louis à Cincinnati. 19h10 

Chicago Cubs à Milwaukee. 20h05 
Arizona à Houston, 20h05 

Los Angeles au Colorado, 21h05 
San Francisco i San Diego, 22h05

LIGUE AMÉRICAINE
Section Est

G P Moy. Diff
New Yù,t 61 35 .635 —

Boston 63 44 .546 81/2
Tampa Bay 45 53 .459 17
Baltimore 44 53 .454 171/2
Toronto 43 55 .439 19

Section Centrale
Minnesota 54 44 .551 —

Chicago

CMm

43 .547 1/2
Cleveland 50 49 .505 41/2
Detroit 46 52 .469 8
Kansas City 35 62 .361 181/2

Section Ouest
Texas 55 41 .573 —

Oakland 53 44 .546 21/2
Anaheim 52 46 .531 4
Seattle 38 59 .392 171/2
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APMRUHEND El 
LOGEMEND i LOUER

APMKEMEN15 ET 
LOGEMENTS A LOUER

CONDOMINIUMS À LOUER

LACHINE, haut duplex, supeibe 
51/2,11/2 s. de b., boiseries.

875$ chauffé. Libre. 
450-229-8291 514-386-5997

METRO JARRY, à 2 pas. 7 1/2 
rénové, r.de c„ boiseries, bois 
Iranc. entrée lav./sec./lav. vais.

Syst. d'alarme, jardins.
Libre 1150$. 514-943-3950

PUTEAU-Rue de Grand-Pré
Magnifique maison jumelée (path- 
moine 1860) 71/ï chauffé. 1 400 
p.c., rénovée, éclairée, 2 niveaux, 
5 électros, balcons. Vue sur parc, 
3 min. métro Laurier 1 950$/mois, 
libre imm. Faut voir! 514-815-3703

METRO J0LIC0EUR Grand 4 1/2 
haut duplex, rangement, face parc. 
600$. Septembre 514-924-8276

OUTREMONT-41/2
Haut duplex tranquille, bien situé. 
1320$ chautté. Oct. 514-924-6276

QUÉBEC - SAINTE-FOY
Près Université et hépital Laval. 

Grand 51/2. Neuf. R. de c., 3 c.c. 
Garage. Secteur paisible 

Prox. des services.
Sept. 1235$

418-652-1038 (rép.)

PUTEAU (Marie-Anne)
41/2,2 c.c. fermées, 3 électros 
Terrase arrière. Stat. Septembre. 

900$. 514-890-1639

PROPRIÉTÉS À LOUER

PROPRIÉTÉS À VENDRE
AST-LAMBERT

(Préville-en-bas) Split level, 10 piè­
ces. piscine creusée. 560 000$.

(514) 236-4736

CONDOMINIUMS 
ET COPROPRIÉTÉS

APPARTEMENTS ET 
LOGEMENTS À LOUER

OUTREMONT 1385 BERNARD
Coin Wiseman. Grand 51 /2,2e. 

1250$ chauffé, équipé. Sept. 
514-271-4168

Rue Bourbonnlère
Gr. 41/2 frais peint, 1 ch. fermée, 

695$/mois, 1er août. 514-524-4364

BOUCHERVILLE
Maison de ville en rangée, style 

cottage, aire ouverte, foyer, 3 c.c., 
s.-s. fini, grand patio. Quartier pai­
sible à prox. services el transport.

1 350$. Août. 450-655-6292

ST-LAURENT 51/2, h. duplex, 
chauffé, train Montpellier. Sept. 

720$. 514-744-2379

AHUNTSIC
6 1/2. haut duplex, 3 c.c. fermées. 
1100$ chauffé. Od, 514-745-4748

OUTREMONT Prox métro. 7 1/2, 
2e. 3 ch. lermées. chauffé. 5 élec­
tros. slat. 1 450 $/m. 514-241-6609

STE-CATHERINE / VIAU -61/2
3e, pl. bois, frais peint, très propre. 

Libre. 514-247-8913

CHOMEDEY Condo, 41/2
Ensoleillé, foyer, stat. 

133000$ 450-682-6340

C.D.N., prés UdeM el hôpitaux. 
Rue Lacombe, 71/2. Bas duplex. 
1 600$ chauffé. 514-737-7931

CHERRIER.MENTANA
Superbe 61/2 rénové, 1 400 p.c..

2 s. de b., boiseries, sial 
1 595$. 407-399-1209

PIERREFONDS • 51/2
Bas duplex, bois franc, sial., cour.

Près train centre-ville. Sept. 
650$ 514-202-0921

TÉTRAULTVILLE, 41/2,r. de c., 
èlec., entrées, bois franc, cour. 

Idéal retrailé. 490$ 514-256-3180

BROMONT, belle maison de pier­
res rénovée, 10pcs,2s. deb„ 

pl. bois/céram., 2 étages, vue sur 
montagne.5 min. aut. 10,

1 450$. Court/long terme. 
450-539-1076 - 450-531-1008

MEUBLÉS

PLATEAU (rue Gauthier) - 4 1/2 
rénové, h. triplex, puits lumière, 
foyer, terrasse arr„ stat., remise, 5 
électros. 1 200 $/m. 514-276-8180

VIEUX-QUÉBEC
Magnifique 61/2.3e étage, loyer. 
1 005 $/m. (chauffé). Libre 1 sept.

418492-1201

VILLERAY Supeibe condo, dernier 
étage, lace Parc Jany. 3 ch. 11/2 

s/b. pltd 9'. bois franc, a/c. loyer, 
garage, piscine, 242 000$.

mmi.196Falllon.ca 279-7368

HAUT DUPLEX-61/2 Pr métro 
COto Ste-Cathenne, 3 ch., 2 s/b,

5 électros. pl. bois franc, loyer, ga­
rage. chauffage partagé. Libre 1er 
sept. 1 150$ mois (514) 272-3737

PLATEAU - Lofts neufs
Bois franc/céramique. Terr, com­
mune sur loît 514-773-3077

VILLERAY - Beau 51/2, bas du- 
plax. près métro J.-T. ou Fabre, en- 
sol.. bois Ir. Idéal pers. tranquilles 

& non fum. 820$ (n.c.). Août.
514-270-1762

Au Coeur du Plateau Rue de 
GrandPré. 71/2 chauffé, 1400 

p.c.. superbe maison jumelée (pa­
trimoine ((860), restaurée, meu­
blée, I équipée. 3 niveaux, murs 
pierre, 3 c.c., 2 s/baih, jacuzzi, 5 
électros. poêle comb, lente. Vue 

parc, 3 min. métro Lauder, bail 11 
mois ou moins, libre, 2400$. Réf.

514-815-3703

PLATEAU Prêt métro Mt-Royal
41/2, frais peint. + Loti tout neuf. 

Libre. 514-993-4439

VILLERAY 3 1/2-4 1/2 rénovés, 
chautf. élec., entr. lav./séch.. bois 
franc 514-781-0282 > 593-1114

ESPLANADE lace au Mt-Royal
Magnifique 9 pcs. ensoleillé, 3 c.c. 
Pour 6 mois ou +. Disp, mi-août. 
2 000$ chauffé. 514-845-8228

1*1 Environ nement 
Canada

Environment
Canada

Montréal
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Frein appllceble»

Pour le dernier 
bulletin météo en ligne, 

consultez le site Web météo 
* IURL

www.meteo.ec.gc.ca
La météo canadienne sur le Web

HORIZONTALEMENT
1• Ennuyeux.
2- Prédicateur. 

Marouette.
3 • Pressantes. • Pro­

montoire.
4- De nouveau nom­

mé - Écorce de 
chAne moulue. 
Drame.

5- Terminaison. 
Conifère. - Avant.

6- Otais l'écorce d'un 
arbre. - Ils.

7 • Montrions de la pré­
venance à l'égard 
deqqn.

8- Plantes appelées 
aussi citrons de 
mer.

9 - Mât - Gâteux
10 - Effervescence •

Fondateur des Sul- 
piciens.

11 - Question - Red
12 - Pensée - Nuage. -

Pronom personnel.

VERTICALEMENT

ce Provinciale - 
Liquide nourncier.

4- Maréchalerie. 
Copine.

5 - Flexion en signe de
soumission.

6 - Saison des amours.
- Propre à l’âne.

7 - Excès d'activité du
coeur, - Pas dévoi­
lé.

8 - Prise de possession
par la justice. - 
Soustrait.

9 - Brome. - Venu au
monde, - Premier 
stade de la gelure 
des doigts.

10 - Étendue d'eau. -
Désavouai

11 -Orignal. • Utilisa­
teurs

12-Conjoint. - De la 
Sardaigne

Solution d'hier

i ■

3-

Maladie contagieu­
se des équidés. • 
Milieu du jour. 
Rôder. • Durant le 
printemps. - Édition 
Raisonnable - Poli-

MEUBLES
CENTRE-VILLE terrasse Windsor

31/2,5 électros, a/c, terrasse. 
Stat. Août. Pas d'animaux.

1 200$ 450-4454584

PLATEAU - Rue de Grand-Pré
Charmant log£ 41/2 chauflé. 675 
p.c., demi s/sol, 1 c.c., (patrimoine 

I860) 1. équipé, murs de pierre, 3 
électros, 3 min. métro Laurier. Bail 

lOmois: tersepl. au 1er juillet, 
975$mois. 514-815-3703

PLATEAU - Rue paisible
Charmanl condo, 2 c.c„ Il meublé. 

Septembre. Chauffé, éclairé 
1 800$ 514-842-1172

HOtS FRONTIÈRES À LOUER

IfORHATiQUEEIBUKEAUIlQllE
VOTRE ORDINATEUR BOGUE 

OU EST LENT?
Mise à jour et réparation 

P.C., Mac et portables 
lOansd'exp. Julien, étudiant.

514-484-6089

COURS
ANGLAIS (TOEFL) par diplémé. 

Ph.D. 8hres 200$ 514.489.3801

À PARIS - 400 à 700 euros/sem.
Bastille, Marais, xyzapi@yahoo.fr 

514-845-8228

CHALETS À LOUER

ATELIER D'ÉCRITURE SYLVIE 
MASSICOTTE 450-247-0489

DÉMÉNAGEMENTS

BORD DU UC MONTJOIE
20 min. Sherbrooke, 15 min. 
Mont Ortord. 3 c.c., 2 s. de b.,
2 loyers. Tout rénové. Meublé. 

Cuis, moderne, éleclros en inox. 
Long terme. Sept. 819-822-9231

G. JODOIN TRANSPORT INC.
Déménagemenls de tous genres 
Spécialité: appareils électnques 
Assurance complète 253-4374

AUTOMOBILES

MÉTIS-SUR-MER Plage privée.
gr. boisé mature. Chalet 2 et 5 c.c. 

avec loyer, cuisines, literie et t. 
Sem/w-end/mois. 418-936-3993

LIVRES ET DISQUES

AUDI 2000, A6 2.7 QUATRO
6 mnnuelles, bi-turbo.

91 000km. 23 000$
514-942-9387

JAGUAR 2001 type S 3 Hires
85 000km. Toute équipée. 

Uttrapropre.22 400$ 
514-942-9387

'Librairie Bonheur d’Occaslon'
achète à domicile livres de qualité 

en toul genre. (514) 914-2142 
4487 de la Roche,Mt-Royal.

EMPLOIS DIVERS

MERCEDES C230 Compresseur
97, automatique, lecteur CD. 
Très propre. 135 000km. 

14000$ 514-942-9387

m

TRADUCTEURSfTRICES)
vers le français. Français impecca­
ble. Tout dipiéme universitaire ac­
cepté. Expérience. De 45 000$ à 

85 000$année. Traductions à laire
exclusivement dans nos bureaux 

de TORONTO.
(416) 975-5252 poste 305

VOLKSWAGEN GOLF 2000 TD1
Automatique, climatisée, vitres et 
mirroirs électriques. 118 000km 

14 900$ 514-942-9387
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AVIS
À TOUS NOS ANNONCEURS

Veuillez, s’il vous plaît, prendre 
connaissance de votre annonce et 
nous signaler immédiatement toute 
anomalie qui s’y serait glissée.
I.li DKVOII! ne sera pas responsable 
des erreurs répétées.
Merci de votre attention.

SLA : 3 lettres du mot paralysie
La SLA vous enlève TOUT, sauf votre lucidité

Aidez-nous à vaincre cette maladie mortelle 
qui tue 3 Québécois par semaine !

soctTtéde * sclérose
LATÉRALE AMYOTROPHIOCE 
DC QUÉBEC ISLA-QnAml

(514)725-2653
1-577-725-7725 (uns fms)

Pour publication section décès

mémoriel Q
www.lememoriel.com

(514) 525-1149
2190 Mont-Royal Est 
Montréal, Qc H2H 1K3 
Téléc.: (514) 525-7999 ^ / ^
Tous les jours de 11h à 19h30

Lachapelle, Paul 
1952-2004

C'est avec tristesse que nous vous annonçons le décès 
de Paul Lachapelle, Directeur principal, Centre de crédit 
du Québec, Banque TD Canada Trust, le 22 juillet 2004.
Il laisse dans le deuil sa conjointe de toujours, Diane 
Viens: son fils Mathieu (Geneviève Tessier); sa mère 
Jeannine Lepage (feu Jacques Lachapelle); son frère 
André (Christiane Poirier); sa sœur Louise; son beau- 
frère Richard (Chantal Clermont); sa belle-sœur Johanne 
(Jean-François David); ses neveux et nièces : Renée, 
Laurence, Patrice et Hervé ainsi que ses amis de tous 
les moments, Jacques Couloudon, Une Dufour et Nicole 
Perreault, de même que plusieurs parents, amis et 
collègues de travail tant appréciés. La famille vous 
accueillera au complexe funéraire :

Alfred Dallairs

MEM0RIA
2159, bout. Saint-Martin Est, Laval 
www.memoria.ca 514 277.7778 

Le lundi 26 juillet 2004 de 19 à 21 h 30, mardi de 14 à 17 
heures et de 19 à 21 h 30, mercredi dès 8 h 30, Les 
funérailles auront lieu le mercredi 28 juillet 2004, à 10 
heures, en l’église St-André-Apôtre, 10350 Waverly 
(Montréal), suivies d’un accueil au cimetière Notre- 
Dame-des- Neiges.
Des dons à la Fondation du Dr Maurice Bertrand, à la 
Fondation Cité de la Santé, soins palliatifs, è la Société 
québécoise du cancer et à la Société canadienne du 
cancer, seraient suggérés.

Audette, Françoise 
(née Duhamel)

1916-2004
À Montréal, le 22 juillet 2004, à l'âge de 88 ans, est 
décédée madame Françoise Duhamel, épouse de 
monsieur Jean Audette (1914-1987), fille de Gaspard 
Duhamel et de Hélène Champoux.
Elle laisse dans le deuil ses entants, Suzanne, C.N.D., 
Marie (André Saindon), Jacques (Isabelle Charlebois), 
son gendre Raymond Frenette (feu Hélène), ses petits- 
enfants, Isabelle Audette (Maxime lull) et Annie Audette 
(Benoît Larose), Marc-Antoine Audette-Frenette, sa 
sœur Thérèse (Jean L Renaud), ses frères, Jacques et 
Claude (Marie Fabi), ses beaux-frères et belles-sœurs, 
plusieurs neveux et nièces, autres parents, ainsi que de 
nombreux amis La famille recevra les condoléances 
au:

Complexe funéraire Magnus Poirier Inc. 
10526 me St-Laurent 

Montréal
Elle sera exposée le lundi 26 juillet de 14 h 30 à 17 

heures et de 19 à 22 heures, et le mardi 27 juillet dès 11 
heures. Les funérailles se tiendront le mardi 27 juillet à 
13 h 30. en l'église de U Visitation. 1847 boul. Gouin 
est, Montréal.
En guise de remerciement pour les soins de qualité dont 
elle a bénéficié, des dons è la Fondation de l'hôpital 
Notre-Dame-de-ia-Mera seraient grandement appréciés.
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